
Les résultats d’une enquête réalisée l’an passé nous font découvrir une 
image de Niort inédite : près de 30 % de nos concitoyens ont moins de 
24 ans. Une chance pour notre ville qu’entend valoriser la municipalité 
en favorisant de nombreux projets qui concernent les jeunes, les 
impliquent, les accompagnent. Résumé en chiffres-clefs et en photos.
Dossier : Véronique Bonnet-Leclerc.
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1 	Niort ville jeune
Le recensement de la population, 
officialisé le 1er janvier 2010 par 
l’Insee, nous révèle que plus d’un 
quart d’entre nous sommes… 
des jeunes de moins de 24 ans. 
C’est-à-dire plus de 16 000 Niortais  
sont nos enfants, nos ados, nos 
voisins  ! C’est certes moins que 
les pays en développement où  
la moitié de la population a moins 
de 20 ans mais… c’est beaucoup 
plus que les chiffres de l’Espagne 
ou de l’Allemagne. Des résultats 
très réconfortants et pleins d’es- 
poir pour notre ville. D’autant que 
la part des jeunes ne fait que 
progresser à chaque recensement.
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Trois questions à…

Vivre à Niort. La Ville a 
commandé une grande 
étude sur la jeunesse nior-
taise, les résultats vous 
ont-ils surprise ?

Anne Labbé. Le premier 
enseignement est démogra-
phique : Niort est une ville 
jeune puisque les moins de 
24 ans représentent près de 
30 % de la population. C’est 
un atout pour notre ville, une 
force que nous devons valo-
riser. Je n’oppose pas les 
générations entre elles et je 
soutiens tout ce qui peut 
favoriser les rapprochements. 
Mais je suis heureuse que 
l’occasion nous soit donnée 
de rappeler que la jeunesse 
est une richesse et non un 
problème synonyme de  
délinquance comme d’au- 
cuns nous le répètent ! Cette 
enquête nous apprend aussi 
que les jeunes ne veulent pas 
que nous organisions leurs 
loisirs  : il ne faut pas tout 
réglementer, tout régimenter, 
ils doivent pouvoir faire leurs 
expériences… Que nous leur 
donnions de bonnes condi- 

tions pour apprendre, pour 
grandir tout en leur laissant 
des espaces de liberté. Y 
compris dans le centre-ville 
que nous sommes en train 
de réaménager pour qu’ils y 
trouvent leur place.

Vivre à Niort. Etre adjointe 
au maire à la jeunesse, ça 
veut dire quoi exactement ?

Anne Labbé. Effectivement, 
la jeunesse, c’est de la com-
pétence de tout le monde et 
de personne ! A la fois de 
l’Etat, mais aussi de la Ville à 
travers le soutien aux centres 
socioculturels et aux asso-
ciations, du Conseil général 
qui supervise les collèges, de 
l’Agglomération qui soutient 
le pôle universitaire… Beau-
coup d’acteurs que notre 
municipalité entend rassem-
bler : nous avons commencé 
par cette grande enquête  
pour avoir une idée précise, 
tous ensemble, non pas de 
la jeunesse niortaise mais 
des jeunesses niortaises. Un 
état des lieux complet où 
apparaissent les chiffres de 

chaque tranche d’âge, le 
nombre de jeunes déscolari-
sés, de jeunes licenciés spor-
tifs, de jeunes habitant tel ou 
tel quartier, leurs habitudes, 
leurs besoins…

Vivre à Niort. Avez-vous 
déjà mené des actions 
concrètes et lesquelles ?

Anne Labbé. Notre munici-
palité a fait le choix de sou-
tenir de gros événements en 
direction des jeunes comme 
le festival Envie Urbaine en 
septembre, la semaine de la 
Science en octobre, Nouvel- 
les Scènes en mars, Takavoir 
en avril... Nous avons aussi 
structuré nos politiques  
sportives et culturelles en 
apportant des réponses aux 
questions spécifiques des 
jeunes : des coupons sports 
pour payer leur licence, la 
création de temps forts comme 
le festival Téciverdi ou Niort 
Plage… De plus, nous finan-
çons des postes d’animateurs 
jeunesse dans les maisons 
de quartier. Nous accompa-
gnons toutes les actions 
menées dans le domaine de 
la santé, de la prévention aux 
addictions, de l’insertion pro-
fessionnelle (NDLR lire pages 
suivantes). Ou encore des pro- 
jets qui favorisent l’émanci-
pation sociale des jeunes 
comme un rallye citoyens, 
un voyage à Paris, un concours 
de plaidoiries, des soirées 
étudiantes. Autant d’actions 
qui ressemblent à un grand 
kaleïdoscope multicolore, 
comme l’est la jeunesse fina-
lement ! 

Anne Labbé
adjointe au maire déléguée à la jeunesse

“30 % des Niortais ont moins 
de 24 ans, c’est un atout”

La Ville a lancé une 
grande étude sur la 
jeunesse à Niort. Une 
photo inédite de nos 
enfants et ados qui est 
une vraie mine d’infos. 
Combien sont-ils ? Qui 
sont-ils ? Que font-ils ? 
Zoom sur cette jeunesse 
qui fait entendre ses  
fous rires et ses coups 
de gueule partout en 
ville et représente tout 
de même… plus d’un 
quart des Niortais.

Les 12 infos
qu’il vous faut
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2 	Toujours plus 
	 de bébés
Le saviez-vous ? Notre département 
caracole en tête de la région 
en terme de natalité ! Le taux de 
fécondité moyen – c’est-à-dire le nombre 
moyen d’enfants par femme  – dans 
notre département atteint 2,08 alors 
qu’il n’est que de 1,58 dans la Vienne. 
Et notre ville centre reflète ce phéno-
mène  : Les Niortais et les Niortaises 
sont donc les champions de la région 
concernant les bébés. Moins que nos 
voisins des Pays de Loire mais plus 
qu’en Aquitaine ou en Limousin. En 
2011, pas moins de 2450  naissances 
ont été enregistrées dans notre ville.

3 	Plus d’enfants 
	 uniques
La tendance se confirme depuis plusieurs 
années  : les familles qui n’ont qu’un 
seul enfant sont les plus nombreuses 
à Niort comme ailleurs. 23 % des 
familles niortaises n’ont qu’un 
seul enfant de moins de 25 ans. 
Vous êtes 17 % à avoir 2 enfants, 6 % 
a en avoir 3 et… seulement 2 % à en 
avoir 4 et plus. Et le nombre de familles 
monoparentales – souvent des mamans 
qui élèvent seules leur enfant – progresse 
aussi : 16,6 % des foyers niortais.

4 	Où vivent
	 les familles ?
C’est logique, c’est dans le quartier le 
plus peuplé de Niort qu’on retrouve le 
plus grand nombre d’enfants et d’ados… 
Mais attention aux idées reçues ! C’est 
le centre-ville qui tient la tête 
du peloton en accueillant 16 % 
des familles niortaises, talonné 
par Saint-Florent (15 %) et Sainte-Pezenne 
(14 %). Mais ces chiffres sont à mettre 
en rapport avec d’autres  : seul le 
quartier du Clou-Bouchet accueille une 
majorité de foyers avec enfants : 64 % 
sont des familles.

Eh oui, il faut bien avouer que le taux 
d’insertion des étudiants du pôle 

universitaire niortais fait rêver bien des 
parents ! Un taux qui oscille entre 80 % 
et 100  % car certains diplômes, très 
pointus, sont tellement recherchés que 
ceux qui les obtiennent décrochent 
immédiatement un travail. Rappelons 
qu’un millier d’étudiants de tous hori-
zons suivent à Noron l’une des 9 licen- 
ces et des 6 masters niortais. 

80 % de réussite

Depuis plusieurs années, une petite bande 
de bénévoles explore les différentes 

facettes des cultures d’aujourd’hui pour 
monter le festival Envie Urbaine, aidé par 
la Ville. Basket de rue, tremplin rap, skate, 
breakdance… Une démonstration specta-
culaire de ce dont les jeunes sont capables 
et qui rassemble environ un millier de 
spectateurs mi-septembre, de l’esplanade 
de la Brèche à Pré-Leroy en passant par le 
Moulin du Roc et le Camji. 

Un festival des cultures urbaines

La petite idée d’un festival de films sur 
téléphone portable a fait son chemin, 

depuis sa création en 2009 par l’associa-
tion hORS cHAMPS. Parce que cette 
technologie est à la portée de tous et 
surtout des jeunes, parce qu’il leur est très 
facile de poster leur œuvre en espérant 
la découvrir sur grand écran au Moulin 
du Roc… Et parce que la municipalité a 
souhaité accompagner l’événement de 
tout un programme d’éducation à l’image 
dans les lycées et dans les quartiers. 
Prochaine édition : 13 et 14 avril. 

Éducation par l’image

6e édition en juin prochain du festival 
A2 Bulles, qui nous offre chaque année 

le meilleur de la BD. Fort d’une excellente 
réputation dans le milieu de l’édition, 
l’événement, soutenu par la mairie, 
réunit dans les jardins du Moulin du 
Roc les auteurs les plus en vue. Une 
super occasion de se faire dédicacer ses 
BD préférées et de participer à tout plein 
d’animations comme le très attendu 
concert dessiné aux Usines Boinot. 

Sortir en bande (dessinée)
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5 	Où vivent 
	 les jeunes ?
En ce qui concerne le lieu d’habitation 
des jeunes de moins de 24 ans -enfants 
et jeunes adultes compris- sachez que 
le centre-ville remporte encore 
toutes leurs faveurs : 23 % des 
plus jeunes d’entre nous y vivons. 
Logique quand on sait que c’est le 
quartier phare en matière de sorties, 
cinémas, bars, magasins et que les 
lumières de la ville attirent les jeunes 
comme des papillons de nuit !

6 	Plus de garçons 
	 que de filles
A l’inverse de la population globale de 
Niort où ces dames écrasent ces mes-
sieurs, le recensement laisse apparaître 
que les garçons de 0 à 18 ans 
sont légèrement majoritaires  : 
50,4 % contre 49,6 %. Un résultat 
qui s’inverse si l’on prend la population 
des 19-24 ans où là, ce sont les filles 
qui deviennent majoritaires. La raison ? 
Ces demoiselles sont plus nombreuses 
à suivre des études et donc à s’instal-
ler dans notre ville après le bac.

7 	Les jeunes adultes 
	 en tête, les pré-ados 
	 en force
Fidèle reflet de l’évolution de notre  
taux de natalité, c’est la tranche  
d’âge des 7-11 qui est tout en haut du 
podium des gamins à Niort  : ils sont 
plus de 3 000 dans notre ville, suivis 
par les ados de 12 à 15 ans qui sont 
2  500. Mais notre ville sait aussi 
attirer les jeunes adultes qui ne 
sont pas moins de 5 000 à Niort. La 
ville-centre a un gros pouvoir de séduc-
tion sur la jeunesse, qu’elle vienne de 
notre département ou d’ailleurs, comme 
par exemple nos étudiants du pôle 
universitaire.

Alors que la moitié des jeunes de 20 à 24 ans décla-
rent fumer, des cigarettes d’abord, du cannabis 

pour une minorité d’entre eux, il semble crucial d’orga-
niser des actions de prévention adaptées. Consomma-
tion d’alcool, de drogues, conduite sexuelle à risques… 
la Ville met en place avec ses partenaires de nombreuses 
actions pour expliquer clairement les choses aux ados : 
ateliers santé dans les maisons de quartier, réalisation 
de clips vidéo ou de slam sur les addictions, théâtre 
forum dans les lycées… 

Sex and drug

Dès 2008, étaient lancés des ateliers 
d’improvisation théâtrale dans les 

lycées, un projet de la Cie Aline et de 
la mairie. En lien avec les animateurs 
culturels des lycées, de jeunes de 
Gaston-Barré, Paul-Guérin, la Venise-
Verte et Jean-Macé lâchent la bride à 
leur imagination. Et apprennent à se 
confronter sur une scène avec des 
mots et des idées. Un bon entraîne-
ment pour se préparer aux exams… 
Leur spectacle, public, est donné tous 
les ans au printemps sous le chapiteau 
municipal. 

Les rois de l’impro

L’un des gros soucis des jeunes adultes 
qui veulent trouver un emploi ou une 

formation, c’est bien d’avoir un moyen 
de locomotion. La mobilité est un critère 
déterminant pour accéder à l’autonomie 
et c’est pourquoi la Mission locale, appuyée 
par la Ville, a mis en place une bourse au 
permis de conduire. Un coup de pouce 
financier pour ceux qui ne peuvent pas 
se le payer. Le dispositif, inauguré l’an 
passé, sera reconduit en 2012. 

La bourse ou le permis ?

Créer une vidéo, élaborer un graff, taper le bœuf 
avec des copains musiciens, se lancer dans la 

photo… autant d’activités proposées l’été dernier 
aux ados sous une yourte montée tout exprès à 
Pré-Leroy. Des stages imaginés par la maison de 
quartier Centre avec des artistes venus initier les 
jeunes Niortais. A prix très doux calculés selon le 
quotient familial ou carrément gratuits comme la 
grande majorité des animations offertes l’été pen-
dant Niort Plage par la municipalité. 

Chanter sous la yourte
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Un chantier jeunes cet été à la Tour-Chabot.

3-maq VAN 218.indd   17 20/01/12   17:56



8 	Que font 
	 les jeunes ?
Jusqu’à 14 ans, les jeunes Niortais sont 
scolarisés pour 99 % d’entre eux  : 
logique puisque l’école est obligatoire... 
Mais si les 15-17 ans suivent encore 
très majoritairement des études, quelles 
qu’elles soient, le taux de scolari-
sation chute pour les 18-24 ans : 
moins de la moitié d’entre eux 
(47 %) seulement suivent des 
études. Avec un écart notable entre 
les filles qui sont plus scolarisées que 
les garçons. Sachez que la Mission 
locale s’est rapprochée de ses collè- 
gues du Québec pour lutter contre ce 
“décrochage scolaire” que nos cousins 
canadiens savent bien appréhender.

9 	Quel niveau 
	 d’études 
	 ont les Niortais ?
Si l’on prend l’ensemble de la popu- 
lation niortaise non scolarisée de  
plus de 15 ans, près de 25 % d’entre 
nous ont un CAP ou un BEP, 17 % n’ont 
aucun diplôme, 15 % ont le bac ou un 
brevet professionnel, 12 % ont bac + 2 
et 14 % ont un diplôme supérieur. D’un 
recensement à l’autre, la part 
des Niortais diplômés du supé-
rieur s’accroît : en 1999, moins de 
10 % d’entre nous avions suivi des 
études post bac.

10 	Le sport, 
	 ils adorent !
Quand on vit à Niort, on pratique un 
sport : plus de 8 500 d’entre nous som- 
mes licenciés d’un club et l’ensemble 
des clubs sportifs de la ville attire pas 
moins de 20 500 personnes (non Nior-
tais et Niortais confondus). Parmi elles, 
une écrasante majorité de jeunots : près 
d’un licencié sur deux a moins 
de 18 ans ! Un excellent résultat à 
mettre au crédit de la politique sportive 
de la ville, en particulier de l’Anios, ce 
dispositif qui permet à nos enfants de 
s’esssayer à plusieurs sports tout en 
ne payant qu’une cotisation minime, 
proportionnelle aux revenus des parents.

l e  d o s s i e r
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Les maisons de quartier de la Tour-
Chabot, Goise, St Florent et Souché 

proposent depuis plusieurs années à 
des ados de découvrir les coulisses de 
nos institutions et de nos services 
publics : comment devenir pompier, 
gendarme, régisseur de spectacles, 
avocat ? Avec à la clef la visite de 
l’Assemblée nationale. Un cours d’édu-
cation civique sur le terrain donc, 
dûment encouragé par la Ville et la 
Préfecture. Prochaine édition : aux 
vacances de printemps. 

Rue Jean-Jaurès, le dernier-né des 
chantiers d’insertion niortais reçoit 

une douzaine de jeunes pour les 
remettre en selle. Encadrés par deux 
chefs d’équipe, ils réparent et entre-
tiennent des voitures ou des scooters. 
Pas forcément pour devenir mécano 
mais pour découvrir le monde du 
travail et obtenir des résultats. En 
plus, ce service est accessible aux 
Niortais les plus démunis adressés 
par les travailleurs sociaux. 

Rouler des mécaniques

En mai dernier, une quinzaine de 
jeunes suivis par la Protection judi-

ciaire de la jeunesse et la Mission locale 
participaient à un stage avec des auteurs 
de bande dessinée. Objectif pour ces 
jeunes adultes en déshérence : reprendre 
confiance en soi, développer son ima-
gination, laisser aller sa créativité et 
découvrir son potentiel ailleurs qu’en 
prison. L’initiative, soutenue par la Ville, 
sera reconduite en 2012. 

Des bulles pour sortir de sa case

Depuis trois ans, la municipalité 
organise dans les quartiers une 

semaine d’animations à l’occasion de 
la Semaine de la Science en octobre. 
Au programme : construction de 
micro-fusées, visite d’un planétarium 
gonflable, rencontre avec des anima-
teurs scientifiques… et au bout du 
télescope, un voyage à la Cité des 
Sciences à Paris. Une façon sympa 
d’approcher l’univers infini et de se 
dire que fille ou garçon, on peut tutoyer 
les étoiles. 

L’univers à leur portée

Devenir citoyen, concrètement
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11 	Premières 
	 victimes 
	 du chômage
Moins réjouissants, les chiffres du 
chômage confirment qu’ici comme 
ailleurs, les jeunes sont en première 
ligne de la crise et souffrent d’un manque 
de mesures nationales en leur faveur : 
près d’un quart des demandeurs 
d’emploi niortais répertoriés par 
Pôle emploi ont de 16 à 24 ans. 
Et ce chiffre a augmenté de 25 % entre 
2008 et 2009 comme un effet immédiat 
de la conjoncture. Bien placée pour le 
voir, la Mission locale qui doit faire 
face à l’augmentation des jeunes qu’elle 
oriente. Parmi eux, 71 % n’ont qu’un CAP 
ou un BEP en poche.

12 	Quartiers libres
En matière de loisirs, les jeunes Nior- 
tais interrogés déclarent haut et fort 
qu’ils veulent… qu’on les laissent  
libres de leurs choix. Entre les 8 cen- 
tres socioculturels et l’offre de loisirs 
qui se complètent, ils ont un bel éven-
tail à disposition : Camji, CNAR, Centre 
d’action culturelle, Espace culturel 
Leclerc, bowlings, skate-park, cafés-
concerts… Mais ils préfèrent avant  
tout se retrouver entre copains. “Les 
jeunes ont besoin de faire l’ex-
périence de l’oisiveté et du 
temps libre pour se construire” 
expliquait le sociologue bordelais  
Joël Zaffran, dans une enquête sur  
les jeunes publiée dans Le Monde du  
24 novembre.
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Notre réseau de bus a été entièrement 
réorganisé l’été dernier pour mieux 

répondre aux usagers. Et notamment aux 
plus jeunes. Très accros à la navette gratuite 
du centre-ville, le CitiTan, les ados niortais 
ont aussi un accès illimité à tous les bus 
niortais pour 45 euros l’année jusqu’en ter-
minale. Et pour juillet-août, on leur a concocté 
un pass estival de 15 euros qui leur permet 
d’aller à la piscine ou à leur petit boulot. Enfin 
le pôle universitaire de Noron est mieux 
desservi qu’avant avec des bus plus tôt le 
matin et plus tard le soir. Et une desserte 
depuis la gare le dimanche soir. 

C’est la hantise des parents : mon ado 
est-il accro. aux jeux vidéo, à son por-

table, à ses réseaux sociaux ? Pour dédra-
matiser et expliquer aux familles la 
déferlante des nouvelles technologies, la 
Mutualité française et la Ville ont organisé 
fin novembre un grand débat à Noron. Et 
250 personnes, de tous âges et de tous 
quartiers, se sont retrouvées pour échanger 
sur ce sujet en compagnie d’un psycho-
logue bien documenté et de la Cie Aline, 
elle-même accro. à l’impro ! 

Jeux vidéo et réseaux sociaux

Nous sommes près de 30 % à avoir moins 
de 24 ans à Niort et il faut que cela se 

voit  ! Les jeunes sont en droit d’investir 
l’espace public et de donner des couleurs à 
la ville. Depuis quatre ans, la municipalité a 
fait des arts visuels une de ses priorités : la 
Ville soutient la création de temps forts graffs 
qui font de notre ville une grande galerie à 
ciel ouvert et, désormais, une référence sur 
la scène internationale. Dernier rassemblement 
en date : le 4e Mur, début octobre. 

Des graffs et des idées

La Ville a décidé d’adhérer au dispositif des  
coupons sport qui, sur le principe des 

chèques déjeuners, donne un coup de pouce 
aux ados pour payer leur adhésion à un 
club et leur licence. Comment ça marche ? 
La Ville achète plein tarif chaque coupon, 
d’une valeur d’échange de 20 euros. Elle 
les revend ensuite aux familles à moitié 
prix, soit 10 euros. Une offre réservée aux 
familles dont le quotient familial est compris 
entre 1 et 6. A se procurer à la patinoire. 

Bouge ton corps

A plus dans le bus
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Ce diagnostic jeunesse inédit s’est déroulé 
de septembre 2010 à mars 2011 à Niort 
sous forme d’analyse croisée de données 
statistiques et de nombreux entretiens 
avec des jeunes et avec tous les interve-
nants de ce secteur. Elle a été comman-
ditée par la Ville qui l’a présentée à tous 
ses partenaires (DCSPP, CAF, Inspection 
académique, centres socioculturels,  
CIJ…). Au total, près de 350 personnes 
ont été interrogées à la faveur d’entretiens, 
de réunions de travail et de rencontres 
sur le terrain où les plus jeunes avaient 
12 ans ! 

Une grande enquête
inédite
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